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Les centres nerveux du Scorpion sont dans 

leur ensemble doués d'une activité spontanée et ryth

mique. Au niveau des ganglions cérébroides, les poten

tiels d'une amplitude moyenne de 30rV ont une fréquence 

généralement comprise entre 200 et 400/mn. Cette acti

vité qui se manifeste de façon identique chez diverses 

espèces de Scorpions (1) est sensible à l'action d'un 

certain nombre de substances neurôpharmacologiques. 

Matériel. Méthodes. 

Les Scorpions adul tes appartiennent à l'espè

ce Androctonus mauretanicus (Pocok). L'enregistrement 

de l'activité électrique des centres nerveux prosomi:.ens 

et les techniques d'injection des diverses substances 

ont déjà été décrites (1 9 2, 3) 

Les drogues suivantes ont été utilisées:acé-

tylcholine ; , . 
eser~ne 

curarine ; adrénaline 

atropine; nicotine; d-tubo

nor-adrénaline ; dopamine ; a-

pomorphine 

ergotamine 

sérotonine (5HT) ; méthysergide ;dihydro-

propanolol 

réserpine ; iproniazide 

histamine ; chlorpromazine 

mébubarbital ; méprobamate 

diazépam. Les doses sont le plus souvent comprises en

tre 2 et 8rg / g de poids corporel. 
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Résultats. Discussion. 

a) Effet des substances du domaine cholinergique: 

l'acétylcholine, l'ésérine, l'acéthylcholine après ésé

rine stimulent l'activité électrique (A.E.C.S.). La 

nicotine traduit sur le tracé son classique effet cho

linomimétique cependant que l'atropine,d'action varia~ 

ble selon les individus, tend à exercer une action 

inhibitrice. La d-tuboc~rarine, curarisant acéthylcho

linocompétitif, désynchronise rapidement des potentiels 

d'amplitude accrue apparaissant en bouffées.Cet ensem

ble de constatations,compte tenu de la présence connue 

d'acétylcholine et d'une importante activité cholines

térasique dans le syst~me nerveux central (4) montre 

que l'A.E.C.S. est liée à la présence d'éléments cho

linergiques . 

. b)Effet des substances du domaine catécholaminer

gique : adrénaline, noradrénaline et dopamine ont un 

effet inhibiteur identique, à la dose près,plus faible 

pour l'adrénaline que pour la dopamine, et la durée 

d'action de ces deux amines est inférieu~ à celle de 

la noradrénaline. L'apomorphine,substance à profil do

paminergique, inhi.be aussi l'A.E.C.S. Les inhibiteurs 

de non amine-oxydase,tel l'iproniazide, suppriment les 

potentiels au bout de 15 heures environ.On peut attri

buer aux propriétésr-adrénolytiques de la chlorproma

zine son action stimulante à faible dose (4r' 'g/g de 

poids corporel). 

c) Effet des substances du domaine tryptaminergi

que: la 5HTinhibe l'A.E.C.S. à la façon des catécho-

lamines. La réserpine, qui libère les stocks intra-

cellulaires de 5HT (et de catécholamines) ,abolit toute 

activité électrique en une quinzaine d'heures. On peut 

rétablir une A.E.C.S. ainsi inhibée par injections de 

méthysergide, antagoniste périphérique de la 5HT,capa~ 

ble de lever aussi l'inhibition provoquée par liipro

niazide (5) 
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d) Effet des hypnotiques : le mébubarbital et le 

méprobamate inhibent de façon parallèle l'activité mo

trice (6) et l'activité électrique, sans entraîner de 

désynchronisation du tracé. Le diazépam, . qùi inverse 

le tracé électrique sans modifier la fréquence ni V am

plitude des potentiels, ne provoque pas de PE!{tur.ba

tions motrices. 

En résumé,il apparaît qu'activité électrique 

et activité motrice sont reliées, que toute substance 

capable d'inhiber l'A.E.C.S. inhibera l'activité mctri

ce et réciproquement. L'électrogénèse des centres ner

veux prosomiens peut être rattachée à la présence d'é

léments cholinergiques réagissant de façon synchrone, 

contrôlés par un système antagoniste double,catéchola

minergique et tryptaminergique. Un travail récent (7) 

concluant que la sérotonine d'une part, la dopamine et 

la noradrénaline d'autre part interviendraient respec

tivement sur le comportement préd~teur et sur le com

portement agressif par action sur un mécanisme choli

nergique, éclaire de façon convaincante la fonction 

physiologique de ces systèmes pharmacologiques chez le 

Scorpion. 
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DISCUSSION. =========== 

R. DARCHEN : 

- J'exprime ma satisfaction de voir dans vos 

résultats une confirmation de mes expériences sur le 

comportement explorateur de Blatella germanica, expé

riences que je n'ai pu poursuivre il y a quelques an

nées par manque d'électrophysiologiste. 

Avez-vous effectué des enregistrements du 

"courant" normal du SN de vos animaux au moins sur 

24 h ? Y-a-t'il un rythme? 

M. GOYFFON : 

- Je n'ai pu mettre en évidence l'existence 

d'un rythme circadien signalé par les auteurs indiens 

au niveau de l'activité électrique spontanée de la 

corde nerveuse ventrale (cjc.RoAcad. Sc., 1975). 




